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sur des livres édifiants, de vous consumer

dans les soins du ménage et de négliger les

grands intérêts de la toilette et les exigean-

ces de la mode. ^

Nos mères, en allaitant leurs enfants,

avaient l'ambition d'en faire des travailleurs

hardis, de» colons énergiques, des ouvriers

francs et honnêtes destinés à reculer bien

loin la lisière de la forêt, à bâtir la prospérité

matérielle du pays; des missionnaires des-

tinés à promener à travers tout un monde

le flambeau de la foi et de la civilisation
;

des soldats pleins d'honneur et de patrio-

tisme destinés à faire triompher partout

l'étendard de la patrie. Alors, on s'ex-

plique leurs sacrifices, leurs veilles, leurs

travaux de toutes sortes. Il fallait se mul-

tiplier, faire des prodiges d'industrie et

d'économie pour élever, instruire, préparer

à leur carrière ces héros, ces patriotes, ces

martyrs !

Mais vous,- si vous ne croyez pas à l'ave-

' nir de notre nationalité ; si vous «n'avez à

former que des mangeurs, des joueurs de

cartes et des clubistes, il n'y a pas besoin d'y


